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COMPTE-RENDU DE L’EXCURSION DU CVB
AU TESSIN DU 17.5 AU 22.5.1993
Jacques DROZ et Jean-Louis MORET
Introduction
Le Cercle vaudois de botanique s’est rendu au Tessin du 17 mai au 22 mai 1993 pour suivre une
semaine de botanique préparée et organisée de belle manière par deux de ses membres: Pia
Giorgetti et Claire Hofmann. Cette dernière et J.-L. Moret se sont chargés de la conduite des mini-
bus loués pour l’occasion afin de transporter de manière rationnelle les 26 participants à la semai-
ne. Que les deux dévouées organisatrices soient  chaleureusement remerciées de leurs bons
offices.
Les tableaux d’espèces qui suivent se lisent à la manière d’un texte habituel, c’est-à-dire de
gauche à droite et de haut en bas, de façon à respecter la chronologie des relevés cursifs.
La nomenclature des espèces est celle de la Flore de la Suisse de AESCHIMANN & BURDET
(1989).
Programme
Le thème général de la semaine était la flore vernale du Tessin. Résumé le programme était le sui-
vant:
17.5 Regroupement des participants à Locarno
Haltes floristiques à Arcegno, et Ronco sopra Ascona
Déplacement à Figino où nous logeâmes la semaine durant
18.5 Meride, Monte San Giorgio
19.5 Monte di Caslano
20.5 Monte San Salvatore
21.5 Monte Brè
22.5 Visite du Musée des Sciences naturelles de Lugano et retour au foyer.
17.5.93 Arcegno
Dès la gare de Locarno, point de ralliement de cette semaine insubrienne, le cap a été mis sur la
région d’Arcegno. Le premier arrêt nous a menés dans un paysage à la topographie marquée par
les glaciers: roches moutonnées, dépressions. La végétation, à tendance acidophile en raison de
la nature siliceuse (gneiss) de la roche-mère, est une forêt dominée par le châtaignier.
Les dépressions sont occupées par des marécages habillés d’une végétation hygrophile sinon
palustre. Pour la petite histoire, la présence d’eau est déductible des panneaux en bord de route
rendant attentifs les automobilistes aux passages de batraciens. Par ailleurs la rencontre avec une
couleuvre d’Esculape a achevé de nous convaincre du degré d’humidité élevé du lieu.
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Ce premier arrêt nous a donné l’occasion de contempler Osmunda regalis, augurant d’une
semaine fertile en découvertes.
Arrêt dans une châtaigneraie: 
Castanea sativa Pteridium aquilinum 
Fraxinus excelsior Anemone nemorosa 
Robinia pseudoacacia Maianthemum bifolium
Tilia platyphyllos Carex digitata
Acer campestre Polygonatum multiflorum
Corylus avellana Vaccinium myrtillus
Hedera helix Impatiens parviflora
Gouille et bord de fossé:
Osmunda regalis Alnus glutinosa
Quercus rubra Veronica beccabunga
Phragmites australis Nasturtium officinale
Un déplacement en minibus nous a amené quelques kilomètres plus loin, près du cimetière de
Ronco s/ Ascona (alt. 410 m). Il s’agit d’un terrain excessivement pentu, orienté au sud-est, et
offrant une vue imprenable sur le Lac Majeur, et plus particulièrement sur les îles de Brissago. 
Ce coteau sur roche siliceuse abrite une des rares localités de Suisse du Cistus salviifolius, en
ce moment en pleine floraison.
Quelques autres espèces ont été notées alentour:
Oxalis corniculata Commelina communis




[d’après la Flore complète illustrée en couleurs de France,
Suisse et Belgique de Gaston Bonnier (tome  II, planche 61,
modifiée)]
Alors qu’en contrebas de la route, de nombreux exotiques sont visibles dans les jardins parti-
culiers dont: Laurus nobilis, Cornus floribunda et Cinnamomum camphora.
Du cimetière les véhicules nous ont menés au parc devant l’église de Ronco, nous offrant un
coup d’oeil sur Sagina subulata qui orne les interstices entre les pavés.
La balade s’est poursuivie pedibus cum jambis un peu plus loin, à la via Antonio Ciseri. La
flore rencontrée y est soit rudérale, soit muricole. A noter au passage:
Parietaria officinalis Parietaria judaica
Erigeron karvinskianus Asplenium ruta-muraria
Cymbalaria muralis
Encore plus loin, un mur à l’ombre d’une habitation abrite le rarissime Asplenium billotii. Les
quelques espèces notées ici sont:
Asplenium billotii Sedum dasyphyllum
Asplenium adiantum-nigrum Parietaria judaica
Asplenium trichomanes Rumex scutatus
Asplenium ceterach Chelidonium majus
Toujours plus loin, les participants les moins sensibles à l’appel du grotto voisin, pourtant doté
d’une terrasse idyllique avec vue sur le lac, inspectent un mur exposé, orné d’une végétation en
bonne partie rudérale. A noter:
Fumaria capreolata Vicia hirsuta
Chelidonium majus Vicia sativa
Parietaria officinalis Urtica dioeca
Brachypodium pinnatum Alchemilla  xanthochlora
Holcus lanatus Thalictrum cf. minus
Geranium molle Duchesnea indica
Oxalis stricta Geranium pyrenaica
Solanum nigrum
De là le voyage s’est poursuivi en minibus jusqu’à Figino, à quelques kilomètres au sud de
Lugano, pour rejoindre la pension Ceresio, le QG de la semaine. Ce fut l’occasion de verser dans
la botanique appliquée, l’ampélographie notamment.
18.5.93 Meride, Monte San Giorgio
Cette journée fut placée sous l’égide de notre indigène, M. Henri Ceppi, qui nous en fit voir de
toutes les couleurs (des plantes donc) au cours d’un transect où le séchard, le mésophile et l’am-
phihydrique composent une mosaïque végétale très riche.
Le Monte San Giorgio, 1097 m, fait montre d’une nature pétrographique diversifiée: c’est une
pyramide de sédiments marins triasiques reposant sur un socle de roches ignées.
Schématiquement, la face sud de cette pyramide est dolomitique, abritant une flore calcicole,
alors que sa face nord est constituée de quartz porphyrique et ornée d’une végétation silicicole.
De ce mélange de conditions résulte une compétition subtile entre les essences arborescentes:
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châtaignier et chêne sessile sur les sols pauvres et amphihydriques; le chêne tend à être supplan-
té par le hêtre sur les sols plus humides et plus riches en substances nutritives, alors que le char-
me-houblon domine sur les pentes mieux exposées sur substratum basique.
L’ascension du Monte San Giorgio depuis Meride se déroule via un chemin creux humide,
ravin miniature, qui débouche sur une zone plus exposée, à la végétation plus thermophile, avant
de parvenir à un ensemble de prairies séchardes à amphihydriques.
Dès le parcage des véhicules à Meride les participants se dirigèrent en direction de l’église
Saint Sylvestre. Les plus attentifs portèrent un instant leur regard sur un mur de pierres sèches,
tapissé de Asplenium ceterach, et surmonté d’un Mesobrometum avec:
Bromus erectus Silene nutans
Brachypodium pinnatum Geranium sanguineum
Salvia pratensis Anthyllis vulneraria s. l.
Helianthemum gr. nummularium Teucrium chamaedrys
Le cimetière de l’église Saint Sylvestre, réputé pour ses euphorbes rudérales n’offrait ce jour
là que Geranium columbinum et G. rotundifolium.
Alors qu’un mur ombragé au début du chemin vers le Monte San Giorgio nous permit de
constater la présence de Moehringia trinervia.
De là, la troupe s’effilocha, les participants montant chacun suivant son rythme en direction
de Cassina, par un large sentier pavé. Voici un relevé cursif fait le long du chemin:
Asperula taurina Lonicera caprifolium
Aquilegia atrata Geranium robertianum
Acer pseudoplatanus Corylus avellana
Laburnum anagyroides Tamus communis
Ruscus aculeatus Lamium galeobdolon ssp. lividum
Vinca minor Euphorbia dulcis
Sambucus nigra Ilex aquifolium
Cephalanthera longifolia Tilia platyphyllos
Melittis melissophyllum Carex digitata
Salvia glutinosa Hepatica nobilis
Daphne laureola Crataegus monogyna
Hedera helix Cornus mas
Evonymus europaeus Galium sylvaticum
Lathyrus vernus Fragaria vesca
Hippocrepis emerus Viburnum lantana
Acer campestre Brachypodium sylvaticum
Fraxinus excelsior Prunus avium
Lonicera xylosteum Silene nutans
Polypodium vulgare Carex flacca
Hieracium praecox Vincetoxicum hirundinaria
Melica nutans Origanum vulgare
Viola reichenbachiana Clematis vitalba
Ostrya carpinifolia Juniperus communis
Phyteuma ovatum Rosa arvensis
Polygala chamaebuxus Cruciata laevipes
Colchicum autumnalis Ligustrum vulgare
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Frangula alnus Polygonatum odoratum
Quercus pubescens Hieracium murorum
Fraxinus ornus Saponaria ocymoides
Arabis turrita Iris graminea
Peucedanum oreoselinum Cyclamen purpurascens
Asparagus tenuifolius Phyteuma spicatum
Carex montana Clematis recta
Tanacetum corymbosum Prunus spinosa
Veratrum nigrum Helleborus niger
Helleborus viridis Mercurialis perennis
Asarum europaeum Lonicera periclymenum
Melica uniflora Carex sylvatica
Taxus baccata Geranium nodosum
Lathyrus vernus ssp. flaccidus Cirsium erisithales
Sesleria coerulea Lithospermum purpurocaeruleum
Bromus erectus Poa nemoralis
Trifolium rubens Orchis mascula
Solidago virgaurea Campanula cf. rotundifolia
Fagus sylvatica Sorbus aria
Daphne mezereum Thalictrum aquilegiifolium
Pyrus communis Astrantia major
Prenanthes purpurea Pteridium aquilinum
Près de Cassina des prairies plutôt séchardes, mais à humidité variable comme en atteste la
dominance de la molinie et de la laîche flasque, montrent la présence de quelques espèces peu
communes. La pérennité de ces prairies est toutefois menacée à terme par le reboisement naturel.
Le tremble, Populus tremula, tend à colmater ces clairières artificielles (fauche traditionnelle)
quoique de valeur écologique élevée. Voici quelques espèces notées:
Symphytum tuberosum Adenophora liliifolia
Gladiolus imbricatus Potentilla alba
Filipendula hexapetala Clematis recta
Euphorbia verrucosa Serratula tinctoria
Peucedanum cervaria Listera ovata
Astrantia major Carex flacca
Colchicum autumnalis Molinia arundinacea
Dans la forêt entre les prairies sèches et le refuge Saint Hubert, de nouvelles espèces appa-
raissent:
Convallaria majalis Laserpitium latifolium
Laserpitium siler Erica herbacea
Amelanchier ovalis Aster bellidiastrum
Prairie avoisinant le refuge Saint Hubert (à la disposition de tous, moyennant respect):
Narcissus poeticus Gentiana acaulis
Carex montana Traunsteinera globosa
Potentilla alba Genista germanica
Trollius europaeus
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Au-dessus du refuge Saint-Hubert, en direction du sommet:
Teucrium chamaedrys Senecio fuchsii
Ajuga reptans Arctium lappa
Melampyrum pratense Centaurea scabra
Rhamnus catharticus Pulmonaria montana
Ranunculus acris ssp. friesianus Anemone nemorosa
Scorzonera humilis Potentilla erecta
Potentilla alba Inula hirta
Buphthalmum salicifolium Sanicula europaea
Globularia bisnagarica Luzula nivea
Le retour dès le refuge jusqu’à Crocefisso s’effectue au travers d’une forêt de feuillus de type
hêtraie. Les nouvelles espèces suivantes ont été notées:
Ornithogalum pyrenaicum Mycelis muralis
Heracleum sphondylium Euphorbia dulcis
Viola mirabilis Convallaria majalis
Viburnum opulus Galium odoratum
Cardamine bulbifera Allium ursinum
Luzula nivea Paris quadrifolia
Turritis glabra Ilex aquifolium Y
De l’oratoire la balade se poursuit d’abord dans une forêt de même type que précédemment,
puis le long d’un sentier bordé de cultures diverses et prairies n’ayant pas fait l’objet de relevés
floristiques. Non loin de là se dressent les bâtiments d’une usine désaffectée. Son activité était
l’extraction d’une huile minérale à partir de schistes bitumineux provenant des dépôts fossiles de
sauriens.
Seules les espèces suivantes ont été notées: Fragaria moschata (en bordure de cultures),
Thalictrum flavescens (en bordure d’un fossé) et Ranunculus arvensis relativement abondant  en
bordure d’un champ de céréales.
Enfin, à Fontana, quelques encablures avant Meride, un bref arrêt dans une prairie nous per-
mit de voir Orchis tridentata.
Parvenus à Meride, les participants, après avoir visité le Musée des fossiles, empruntèrent
ensuite les véhicules pour se rendre à la carrière d’Arzo. Il s’agit d’un ensemble de carrières par-
tiellement désaffectées, consacrées à l’exploitation de marbres rouges liasiques (en fait une
brèche). Une espèce rudérale y fut notée: Scrophularia canina.
16.5.93 et 19.5.93 Monte di Caslano
Le Monte di Caslano est une montagne culminant à 526 m. Elle est réputée pour sa diversité géo-
logique et écologique, ce qui a motivé la création d’un «sentier-nature» sur ses flancs, en cours
de réalisation.
Il s’agit d’une pyramide faite de roches d’âge et de nature très différents: roches cristallines,
roches sédimentaires, dolomie et placages morainiques acides. Ces conditions variées induisent
une grande diversité de végétation. De plus toutes les orientations sont représentées sur les faces
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de cette montagne, de même que bon nombre de situations écologiques (falaises, éboulis, places
rudérales...), ajoutant encore à la diversité.
La diversité des conditions est retranscrite par celle des espèces arborescentes notamment.
L’excursion du jour était guidée par Elio Steiger, géologue du Musée des sciences naturelles
de Lugano, qui nous fit profiter de son savoir avec autant de compétence que de modestie.
Un relevé cursif a été établi au cours de cette excursion qui s’est déroulée tout autour de la
montagne, et dans le sens anti-horaire, sur le sentier balisé en préparation. Quelques espèces sup-
plémentaires notées lors de reconnaissances préliminaires le 8.10.92 et le 16.5.93 ont été rajou-
tées, avec les conventions suivantes: les espèces marquées d’un * ont été relevées le 16 et le
19.5.93. Les espèces marquées des signes °* ont été relevées le 8.10.92 et les 16 et 19.5.93. Les
espèces non marquées par un signe particulier n’ont été relevées que le 8.10.92.
L’indication du numéro du panneau du sentier de visite du Monte Caslano permet de situer, en
gros, les espèces relevées.
Cyclamen purpurascens°* Flanc E Stellaria nemorum*
Stellaria graminea* Rubus fruticosus s. l.*
Moehringia trinervia* Primula elatior*
Hedera helix* Melica uniflora*
Carex sylvatica* Geranium robertianum*
Melica nutans* Carex digitata*
Ulmus glabra* Cardamine heptaphylla*
Helleborus viridis°* Ligustrum vulgare°*
Aruncus dioicus* Symphytum officinale*
Polygonatum multiflorum* Crataegus monogyna*
Petasites albus* Vincetoxicum hirundinaria°*
Ostrya carpinifolia°* Robinia pseudoacacia°*
Ulmus glabra°* Fraxinus excelsior°*
Ruscus aculeatus°* Asplenium trichomanes°*
Dryopteris affinis°* Dryopteris filix-mas°*
Acer campestre°* Evonymus europaeus°*
Tamus communis°* Clematis vitalba°*
Veronica urticifolia* Ajuga reptans*
Aquilegia atrata* Athyrium filix-femina°*
Castanea sativa°* Polystichum setiferum°*
Lamium galeobdolon°* Doronicum pardalianches*
Luzula nivea* Neottia nidus-avis*
Aegopodium podagraria* Cardamine impatiens*
Taraxacum sp.* Poa nemoralis*
Solidago canadensis* Anemone nemorosa*
Mercurialis perennis* Corylus avellana*
Lathyrus vernus* Duchesnea indica*
Vinca minor°* Euphorbia dulcis*
Galeopsis tetrahit°* Lonicera periclymenum
Luzula luzuloides°* Solanum nigrum
Viola riviniana env. panneau 5 Hepatica nobilis°*
Ilex aquifolium°* Sambucus nigra°* Flanc N
Fagus sylvatica°* Acer pseudoplatanus
Asarum europaeum Prunus avium°*
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Cruciata laevipes* Alliaria petiolata*
Galium sylvaticum* Erica herbacea*
Asplenium ruta-muraria* Rosa sp.*
Melittis melissophyllum* Carex montana*
Maianthemum bifolium* Potentilla erecta*
Cephalanthera longifolia* Hippocrepis emerus°* panneau 8
Asplenium scolopendrium Galium mollugo
Tilia cordata°* Molinia arundinacea
Carpinus betulus°* panneau 9 Salvia glutinosa°*
Cornus mas Quercus petraea°* Flanc W
Calluna vulgaris* Asplenium adiantum-nigrum°*
Pteridium aquilinum°* panneau 10 Sorbus aria
Vaccinium myrtillus°* Sorbus aucuparia°*
Betula pendula°* Quercus pubescens°*
Picea abies Lilium bulbiferum ssp. croceum°*
Stachys officinalis°* Flanc S Asparagus tenuifolius°*
Polygala pedemontana* Vincetoxicum hirundinaria°*
Helleborus niger°* Inula hirta°*
Bromus erectus* Brachypodium pinnatum*
Dactylis glomerata* Tanacetum corymbosum*
Teucrium chamaedrys* Geranium sanguineum*
Astragalus glycyphyllos* Polygonatum odoratum°*
Seseli annuum°* Dictamnus albus*
Clematis recta* Centaurea triumfetti*
Anthericum liliago* Thesium linophyllon*
Chamaecytisus supinus* Euphorbia cyparissias°*
Aster amellus Dianthus seguieri
Helianthemum  gr. nummularium Aster linosyris°*
Satureja vulgaris Viburnum lantana°*
Berberis vulgaris Amelanchier ovalis
Prunus spinosa Juniperus communis
Polygonatum multiflorum°*
Prairie sécharde à brome; fauchée et débroussaillée, exposition sud:
Bromus erectus Briza media
Dactylis glomerata Aster linosyris
Teucrium chamaedrys Quercus pubescens J
Seseli annuum Salvia pratensis
Brachypodium pinnatum Geranium sanguineum
Galium album Helianthemum gr. nummularium
Trinia glauca
Après le passage dans la falaise, l’itinéraire traverse des éboulis thermophiles. Seuls Carex
humilis, Pinus sylvestris et Tolpis staticifolia ont été notés.
Au pied du Monte Caslano, une agréable balade empruntant le chemin du bord du lac nous
a permis de voir une belle station de Phyteuma scheuchzeri et Limodorum abortivum.
Enfin le soir même, entre apéritif et souper, M. Steiger nous présenta une conférence éclec-
tique et illustrée de diapositives sur le Tessin.
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En gros il faut en retenir que le Tessin est situé au sud des Alpes, qu’il appartient au bassin
versant de la Méditerranée et que son altitude est comprise entre (en chiffres ronds) 200 et 3500
m. Il s’étend sur des roches mères allant du cristallin au sédimentaire, il est très peuplé dans ses
parties basses, son climat est de type insubrien, c’est-à-dire subméditerranéen avec une touche
subcontinentale. Enfin il y pleut beaucoup, surtout au mois de mai (ce qui semble ma foi vrai),
mais les pluies sont violentes et se répartissent sur peu de jours au long de l’année.
20.5.93 Monte San Salvatore
Première partie, sentier en direction de Pazzalo, en flanc nord.
Encore une montagne, le Monte San Salvatore (912 m), au programme du jour. Mais nos GO
bienveillants en avaient prévu la montée via le funiculaire. C’est ainsi une troupe fraîche et dis-
pose qui, en ce jour d’Ascension, s’apprête à descendre le Monte San Salvatore, pour rejoindre
Figino via Pazzalo, Ciona et Torello.
Visible depuis le funiculaire et dès les premières parois de rocher, un groupement saxicole et
calcicole (Potentillion caulescentis) bien typé apparaît:
Potentilla caulescens Kernera saxatilis
Valeriana tripteris Sesleria coerulea
Au départ du sentier, sous les bâtiments, la forêt est une hêtraie avec une abondance de
Sesleria coerulea (calcicole marquée) et des microfacettes décalcifiées, indiquées par Luzula
nivea:
Sesleria coerulea Hippocrepis emerus
Lathyrus vernus Lathyrus  vernus ssp. flaccidus
Phyteuma scheuchzeri Carex digitata
Hepatica nobilis Euphorbia dulcis
Carex sylvatica Tanacetum corymbosum
Helleborus niger Arabis turrita
Turritis glabra Anemone nemorosa
Cyclamen purpurascens Veronica urticifolia
Fagus sylvatica Laburnum anagyroides
Luzula nivea Viola reichenbachiana
Viola riviniana Ostrya carpinifolia
Prenanthes purpurea Erica herbacea
Polygala chamaebuxus Sorbus aria
Vers le premier belvédère, en situation de crête orientée S-N, un groupement xérothermo-
phile remarquable occupe les lieux:
Bromus erectus Trinia glauca
Polygonatum odoratum Kernera saxatilis
Rhamnus saxatilis Scabiosa graminifolia
Helianthemum alpestre Thymus gr. serpyllum
Saponaria ocymoides Laserpitium siler
Dianthus sylvestris Scorzonera austriaca
Quercus robur Erica herbacea
Amelanchier ovalis Fraxinus ornus
Globularia cordifolia
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alors que sur le belvédère les espèces suivantes sont enregistrées:
Daphne cneorum Vincetoxicum hirundinaria
Fraxinus ornus Erica herbacea
Laserpitium siler Gentiana clusii
Euphorbia cyparissias Quercus pubescens
Sesleria coerulea Asplenium ruta-muraria
Helianthemum apenninum Taraxacum laevigatum
Rhamnus saxatilis Rhamnus pumilus
Fumana procumbens Dianthus sylvestris
Trinia glauca Silene nutans
Anthericum liliago
Le sentier en-dessous nous permet de noter Platanthera bifolia.  Alors que sous le Sasso del
Cucù se rencontrent:
Biscutella laevigata Polygala chamaebuxus (fl. roses)
Aster bellidiastrum Daphne cneorum
Euphorbia dulcis Vinca minor
Phyteuma scheuchzeri Carex austroalpina
C. mucronata C. montana
et, dans la hêtraie:
Fagus sylvatica Ostrya carpinifolia
Amelanchier ovalis Laburnum anagyroides
Hedera helix Mercurialis perennis
Tamus communis Helleborus niger
Anemone nemorosa Polygonatum odoratum
Fragaria vesca Carex digitata
Hepatica nobilis Cardamine pentaphyllos
Rosa arvensis Tanacetum corymbosum
hors de la forêt (env. 717’200/93’300), 
Cephalanthera longifolia Melittis melissophyllum
Viburnum lantana Cyclamen purpurascens
Neottia nidus-avis Ophrys insectifera
Vincetoxicum hirundinaria Chamaecytisus hirsutus
Ilex aquifolium Cotoneaster nebrodensis
Rhamnus saxatilis Rhamnus pumilus
deuxième belvédère et premier pique-nique (!):
Rhamnus saxatilis Salix appendiculata
Euphorbia cyparissias Quercus pubescens
Orchis mascula
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Deuxième partie: descente Monte San Salvatore - Ciona, flanc SW
Après le pique-nique officiel, la descente se fait sans histoire en direction de Ciona. Les espèces
suivantes sont notées:
Stachys officinalis Senecio fuchsii
Vicia sepium Lonicera xylosteum
Lamium galeobdolon Geranium robertianum
Ligustrum vulgare Cornus mas
Fagus sylvatica Ostrya carpinifolia
Fragaria vesca Tamus communis
Hedera helix Mercurialis perennis
Cruciata laevipes Cephalanthera longifolia
Phyteuma scheuchzeri Ulmus laevis
Ostrya carpinifolia Sorbus aria
Aquilegia atrata Helleborus niger
Arabis turrita Prunus spinosa
Quercus pubescens Crataegus monogyna
Anthyllis vulneraria s. l. A. vulneraria ssp.alpestris (carpatica ?)
Geranium sanguineum Carex flacca
C. digitata Cyclamen purpurascens
Aux environs du pt 722, 716’650/92’400 un relevé donne:
Fagus sylvatica 3 Ulmus laevis +
Ostrya carpinifolia + Fraxinus ornus J 2
Tilia platyphyllos r Laburnum anagyroides r
Prunus avium r Cornus mas J +
Quercus pubescens J r Rubus sp. +
Hippocrepis comosa r Ruscus aculeatus +
Clematis vitalba 1 Cyclamen purpurascens +
Hedera helix + Tamus communis +
Viola sp. + Carex digitata +
Helleborus niger 1 Cephalanthera longifolia 1
Aquilegia atrata + Hieracium gr. pilosella +
Taraxacum officinale r
A l’entrée de Ciona un affleurement rocheux en bordure de route porte une végétation de
grand intérêt, contrastant avec la pelouse tondue à ras qui le surplombe:
Selaginella helvetica Petrorhagia saxifraga
Medicago minima Echium vulgare
Asplenium ceterach Asplenium ruta-muraria
Papaver dubium
Après Ciona, et pour répondre à la demande générale, le cheminement se poursuit à pied en
direction de l’ancienne chapelle de Torello. C’est une forêt de hêtre et châtaignier avec passable-
ment d’acidophiles. Parfois des affleurements de silice sont visibles, et hébergent des espèces
typiques, comme ici:
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Silene rupestris Calluna vulgaris
Sorbus aucuparia Luzula sylvatica
puis plus loin et chemin faisant, sont encore notés:
Calluna vulgaris Vaccinium myrtillus
Luzula nivea Luzula sylvatica
Pteridium aquilinum Hieracium murorum
Sorbus aucuparia Polygonatum odoratum
Anemone nemorosa Ilex aquifolium, v ->Y
le long d’un sentier entrecoupé de marches d’escalier, rendues quelque peu glissantes en raison
de la pluviosité insubrienne dont on sait qu’elle est maximale au mois de mai. Les incrédules
auront ainsi pu s’en convaincre dans la joie et la bonne humeur.
Au Monte Brè, le 21.5.93
Le Monte Brè culmine à 925 m. Le gain de temps réalisé grâce à la montée en funiculaire a permis
au participants de jouir quelques instants d’un panorama grandiose depuis le sommet de cette mon-
tagne calcaire (quelques résidus de dolomie), réputée pour ses forêts xérophiles et ses prairies sèches.
Mais le temps n’était pas de la partie, et seul le début de la descente s’est fait au sec. La pluie
violente qui a suivi s’est montrée un redoutable facteur limitant  de la prise de notes, au point que
le cheminement de Ruvigliana à Gandria s’est déroulé de manière rapide et sans beaucoup d’ar-
rêts pour herboriser.
Les espèces notées sont d’abord celles d’une prairie à brome (et salamandre tachetée !) puis
elles viennent d’un relevé cursif effectué en descendant à Ruvigliana:
Bromus erectus Carlina vulgaris
Geranium sanguineum Cephalanthera longifolia
Cytisus scoparius Silene nutans
Vincetoxicum hirundinaria Teucrium chamaedrys
Luzula campestris Luzula nivea
Anemone nemorosa Galium sylvaticum
Cruciata laevipes Asplenium ceterach
Asplenium trichomanes Convallaria majalis
Corylus avellana Pteridium aquilinum
Betula pendula Veronica officinalis
Picea abies Galium odoratum
Prenanthes purpurea Acer campestre
Fragaria vesca Taraxacum sp.
Salix caprea Rumex crispus
Pastinaca sativa Calluna vulgaris
Tanacetum corymbosum Alchemilla xanthochlora
Buddleja davidii
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Ce qu’on aurait pu noter sur le sentier Ruvigliana-Gandria, le 21.5.93
si l’on avait emporté un carnet de notes imperméable et de l’encre indélébile...
(espèces relevées le 8.10.92)
Asplenium ceterach Ostrya carpinifolia
Asplenium ruta-muraria Fraxinus excelsior
Tilia cordata Taxus baccata
Quercus petraea Salvia glutinosa
Seseli annuum Ruscus aculeatus
Cyclamen purpurascens Ulmus scabra
Castanea sativa Ligustrum vulgare
Prunus avium Satureja vulgaris
Cornus mas Fraxinus ornus
Campanula barbata Impatiens balfourii
Magnolia grandiflora Clematis vitalba
Acer campestre Agrimonia eupatoria
Crataegus monogyna Mycelis muralis
Vincetoxicum hirundinaria Solanum nigrum
Laburnum anagyroides Celtis australis
Evonymus europaeus Quercus robur
Stachys officinalis Salvia pratensis
Fragaria vesca Ficus carica
Tamus communis Sorbus sp.
Hepatica nobilis Vinca minor
Mespilus germanica Helleborus niger
Ilex aquifolium Laurus nobilis
Asplenium trichomanes
Sentier Gandria-Castagnola
Parietaria officinalis Ruscus aculeatus
Laurus nobilis Celtis australis
Hippocrepis emerus Buxus sempervirens
Vincetoxicum hirundinaria Solanum nigrum
Cyclamen purpurascens Opuntia cf. vulgaris
Sempervivum tectorum Cynodon dactylon
Fumana sp. Amelanchier ovalis
Polypodium serratum Ostrya carpinifolia
Fraxinus ornus Laburnum anagyroides
Ruta graveolens Ficus carica
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Cotinus coggygria Ulmus laevis ?
Glechoma hederacea Seseli annuum
Erigeron karvinskianus Olea europaea
Asplenium trichomanes Oxalis corniculata
Asplenium ceterach Asplenium ruta-muraria
Salix alba Centranthus ruber
Globularia cordifolia Helianthemum gr. nummularium
Anthyllis  gr. vulneraria Ononis cf. pusilla
Journée du samedi
Après avoir quitté Figino, les participants encore présents se sont rendus au «Museo di Storia
naturale» de Lugano. Ils y ont été reçus par le directeur M. Guido Cotti qui, dans une brève mais
complète allocution en français, a présenté l’institution qu’il dirige et les recherches qui y sont
menées. Un film vidéo sur le Tessin et sa nature a clos cette partie officielle.
En remerciement, Philippe Sauvain, le nouveau président du CVB, a remis à M. Cotti, pour la
bibliothèque du Musée, une collection complète de «Bulletin du Cercle vaudois de Botanique»,
accompagnée de la promesse d’envoi des publications à paraître.
Les membres du CVB ont eu ensuite le plaisir de visiter les salles d’exposition, en partie sous
la conduite de M. Cotti qui dut bientôt les quitter. Ils ont ainsi pu apprécier la qualité et l’ingé-
niosité des présentations, parfaites des points de vue graphique et scientifique.
Conclusion
Cette semaine au Tessin a initié les excursionnistes aux particularités biogéographiques de ce can-
ton. Tout ici semble comme arrangé en vue d’une certaine unicité: situation au sud des Alpes, sec-
teur de basse altitude, climat insubrien, variété géologique etc., pour ne mentionner que quelques
données abiotiques.
Il en résulte la présence d’espèces méditerranéennes et illyriques uniques pour la Suisse. Il en
va de même de certaines formations végétales comme les forêts d’orne ou de charme-houblon.
Une trace de cette diversité est indiquée par la richesse des listes floristiques ci-dessus: bien
loin d’être complètes elles totalisent pourtant environ 350 espèces.
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